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Un jour, j’étais en vacances à Ammeloe, un village de Westphalie. Et voilà qu’au milieu de la 
nuit, retentit une sirène au bruit strident, assourdissant et lugubre, comme on entend en 
temps de guerre au moment d’une menace grave. Le hurlement de la sirène était insistant et 
a duré longtemps. Il a perturbé toute ma nuit et toute la journée suivante ! Le lendemain, je 
me suis informé pour savoir ce qui s’était passé. On m’a répondu qu’un grave incendie avait 
éclaté dans une ferme des environs et que les sirènes appelaient à la rescousse tous les 
pompiers volontaires de la région. Grâce à l’appel qui a réveillé toute la population, l’incendie 
a pu être maitrisé ! Quoique secoué par ma nuit agitée, je suis resté en admiration devant la 
solidarité de la population de ces villages, prête à secourir rapidement une famille en danger. 
« Pas de sécurité sans solidarité » : en effet, pour retrouver la sécurité face à la menace du 
feu, il fallait se serrer les coudes dans la solidarité, il fallait que tous se sentent concernés, 
pour encourager les bénévoles, pour les assister, pour les motiver, et les remercier. Face au 
feu, on s’unit et on affronte.  
 
Notre monde est un grand village ; où sont les incendies ? où sont les appels des sirènes ? où 
sont les pompiers qui s’engagent, pour créer la sécurité par la solidarité ? où est la population 
qui les soutient ? L’incendie d’Ammeloe nous aide à nous poser les bonnes questions. 
 
Où sont les incendies dans notre société ? De nombreuses personnes sont menacées dans leur 
sécurité par des incendies de toutes sortes, y compris dans notre pays : la maladie, la 
pauvreté, la faim, l’exil, la haine ethnique, le chômage, la violence, la prison. Les petits dans 
notre société souffrent particulièrement de la crise sanitaire. Ceux qui avaient un petit boulot 
l’ont perdu ; ceux qui avaient une petite entreprise risquent la faillite ; ceux qui comptent sur 
des organisations de solidarité sont mis en difficulté. Notre campagne d’avent nous permet 
d’ouvrir les yeux sur les feux qui menacent nos concitoyens, dans leur vie et leur sécurité. Elle 
nous pousse aussi à rechercher les causes des incendies de nos sociétés. 
 
Où sont les sirènes qui nous réveillent de notre sommeil ? « Ô toi qui dors, réveille-toi ! », 
nous dit le chant d’avent. Les cris qui nous réveillent viennent des veilleurs, des prophètes, 
des visionnaires, des pionniers, des experts, ou des victimes elles-mêmes. Le pape François 
est un veilleur de première classe : son premier voyage fut celui de Lampedusa, cette petite 
île italienne où débarquent dans le dénuement des réfugiés africains. L’action Vivre ensemble, 
avec tous ses collaborateurs, est pour nous un veilleur qui nous ouvre les oreilles ! 
 
Où sont les pompiers, volontaires ou professionnels, qui apportent le secours aux victimes ou 
le remède à la situation pour créer la sécurité ? Ici, je pense à toutes les associations d’entraide 
et de solidarité qui proposent des actions concrètes pour aider nos concitoyens en difficulté. 
Ce sont elles qui inventent, avec une majorité de bénévoles, des pistes de solutions aux 
problèmes posés et qui créent ainsi un réseau de solidarité dans notre société. Notre 
générosité les aidera - et contribuera à faire grandir la sécurité de tous grâce à l’aide de tous. 
 



Où est notre merci ? Dans le brouhaha de notre vie sociale, les services à la société semblent 
aller de soi. S’ils sont défaillants, ils sont critiqués. S’ils sont performants, on oublie souvent 
de les remercier. Comme le pompier rentré de son travail sera félicité par ses proches ou par 
ceux qui ont été sauvés, ainsi devons-nous en ce temps d’avent remercier ceux qui s’engagent 
au service des autres. Notre remerciement sera le signe de notre soutien et de notre solidarité. 
On l’a vu quand on a applaudi le personnel soignant tous les jours à 20h, pendant le 
confinement.  
 
Comment sortir de tous nos incendies sans une nouvelle solidarité ? Ou sans de nouvelles 
initiatives et de nouveaux soutiens ? Merci à ceux qui actionnent les sirènes, merci à ceux qui 
découvrent les incendies, merci à ceux qui s’engagent à les éteindre, merci à ceux qui 
soutiennent les autres par solidarité ! « Restez donc éveillés », nous dit Jésus dans l’évangile 
du 1er dimanche d’Avent (Mc 13, 33).  
 
À l’approche de Noël, restons éveillés pour découvrir Jésus dans sa petitesse et sa discrétion. 
Dans sa pauvreté, il s’est fait proche des pauvres de ce monde. Il éveille ainsi en nous la 
solidarité ! 
 

Jean-Pierre Delville, évêque de Liège 
 

 

Pour soutenir la campagne de l’Avent d’Action Vivre Ensemble, vous pouvez : 
 

• Faire un don par virement bancaire sur le compte BE91 7327 7777 7676 
(communication : 6609). 

• Faire un don en ligne sur le site avent2020.vivre-ensemble.be 

• Faire un don en paroisse les 12-13 décembre 
 

Réduction fiscale exceptionnelle de 60% accordée par le gouvernement cette année.  
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